
BABIE, Jacques aussi « Jacques Baby » et « Jacques Baubee »  
 
Soldat, cultivateur et traitant en fourrures, fondateur de la famille canadienne distinguée 
qui porte ce nom, fils de Jean Babie et d’Isabeau Robin, de la paroisse de Monteton, 
dans le diocèse d’Agen, né en France vers 1639 d’après le recensement de 1681, mort à 
Champlain le 28 juillet 1688. 
  
Jacques Babie vint au Canada en 1665 comme sergent dans le régiment de Carignan-
Salières, que Louis XIV et Colbert avaient envoyé pour combattre les Iroquois. Après la 
signature du traité de paix, vers la fin de 1666, entre les Iroquois et Alexandre de 
Prouville, marquis de Tracy, commandant en chef des troupes de Louis XIV en 
Amérique du Nord, Babie obtint sa démobilisation et s’établit à Champlain, sur le bord 
du Saint-Laurent, près de Trois-Rivières, dans une région fertile qui fut « le berceau des 
explorateurs et des traitants en fourrures ». 
  
Le commerce des fourrures et l’agriculture l’attiraient, et il exerça l’un et l’autre. Dès 
1668 et pendant bien des années par la suite, il traita avec les Amérindiens des cours 
supérieurs du Saint-Maurice et de la rivière des Outaouais (Ottawa) et il était l’un des 
marchands accrédités par l’État qui participaient, à Montréal, au grand marché annuel 
de fourrures. En 1669, il acheta deux morceaux de terre à Champlain et les mit en 
culture. Dès 1681, il s’était porté acquéreur de deux autres parcelles de terrain dans la 
même localité, ainsi que d’une autre à Gentilly, sur la rive opposée. En 1670, il épousait 
Jeanne Dandonneau, fille de Pierre Dandonneau, dit Lajeunesse, sieur Du Sablé, citoyen 
important de Trois-Rivières qui s’était établi à Champlain vers 1660. Jacques Babie 
mourut à Champlain en 1688, à l’âge d’environ 55 ans, laissant une assez belle fortune. 
Très âpre au gain et homme d’affaires pratique, il eut de nombreux démêlés qui lui 
valurent d’être souvent traduit devant le Conseil souverain. 
  
Le plus jeune de ses 11 enfants, Raymond Babie, qui marcha sur les traces de son père 
comme traitant en fourrures, était le père de Jacques Baby, dit Dupéron, et de François 
Baby qui se distinguèrent tous deux au début du Régime anglais. 
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